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Ce journal a été promu en dépêche : #WhatWouldTimblDo : nouvelle campagne de la FSF contre les DRM sur le Web.

Cette semaine, M. Tim Berners-Lee est appelé à se prononcer sur l’adoption des DRM dans HTML 5. La FSF a donc lancé une pétition pour convaincre l’actuel président de la W3C de dire enfin non.



Petit historique…


Tim Berners-Lee, surnommé Timbl, est le principal inventeur du Web, ainsi que le fondateur et président du World Wide Web Consortium (W3C), organisme de standardisation du Web.


Le W3C regroupe plusieurs centaines d’entreprises partenaires. Parmi elles, Apple, Google, Microsoft et Netflix proposent en 2013, le développement des Encrypted Media Extensions (EME), un système de menottes numériques pour le Web. Tim Berners-Lee et son équipe acceptent cette proposition, suscitant de vives critiques du grand public comme de professionnels.

… et gros remous.


Fondamentalement opposée aux DRM, la Free Software Fondation (FSF) dispose d’un portail d’informations militantes dans ce sens : Defective by Design (« défectueux par défaut »).


Dans un récent billet, un employé de la FSF tente d’expliquer l’indulgence de Tim Berners-Lee vis-à-vis du projet EME ; et pourquoi il faut plutôt s’en inquiéter :



Berners-Lee semble espérer que les grands diffuseurs adopteront EME et l’utiliseront pour rendre les DRM moins coûteux et moins rigides lors du streaming de vidéos, puis finiront par laisser tranquille le Web libre. Mais l’histoire nous prouve exactement le contraire. Pour maintenir l’utilisateur sous contrôle, les DRM exigent d’être déployés sur toute nouvelle plateforme, tout nouveau format. Leurs propriétaires n’ont aucune raison de ne pas utiliser leur immense pouvoir et leur argent pour en injecter davantage, ailleurs dans le Web. Ainsi, on parle à demi-mot d’ajouter des DRM dans les standards pour textes et pour images ; ce que la ratification des EME stimulerait. (1)




Dès le lancement du groupe de travail EME en 2013, Tim Berneers-Lee et son équipe affichaient déjà un certain malaise. En octobre 2016, Timbl se lavait les mains de la décision d’étendre ou non le temps de développement du standard EME. Ces velléités encouragent aujourd’hui la FSF à interpeller l’inventeur du Web, cependant que le standard est proposé à la mise en œuvre.

La FSF en action.



	
Une pétition, signée par 26 organisations et plus de 34000 personnes à cette heure ;

	
La campagne #WhatWouldTimblDo (« Ce que ferait Timbl ») sur les réseaux sociaux.


Notes.


(1) Traduction personnelle de :



Berners-Lee seems to be hoping that the big media companies will accept EME and use it to make DRM cheaper and easier for streaming video, then leave the free Web alone. But history shows us the exact opposite. DRM has to keep spreading to new platforms and formats to maintain control over users, and its owners have no reason not to use their massive power and money to continue integrating it into more elements of the Web. Indeed, there are murmurs about adding DRM to text and image standards, which would be energized by the ratification of EME.
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